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EST ainsi que j’ai appris qu’il 
existait deux pratiques en Franc-

Maçonnerie. L’une dite régulière est 
représentée par la GLSA qui est com-
posée de 84 loges en Suisse, l’autre est 
plus apparentée aux pratiques de la 
majorité des loges françaises dont une 
différences semble être l’abandon d’un 
symbole qu’est le Livre Sacré (Torah, 
Bible, Coran,…). Aux dires de Silvio, ni 
la Grande Loge ni les 84 Loges qui com-
posent la GLSA ne peuvent parler pour 
tous les Maçons suisses. C’est pour cette 
raison qu’il n’y a jamais de prise de posi-
tion politique de la part de la GLSA, par 
exemple, et c’est donc en son nom que 
Silvio Amstad-Wang a répondu.

Il semble que la Libre Pensée et la 
Franc-Maçonnerie ont des valeurs si 
non identiques, en tout cas très proche, 
quelles sont en fait vos valeurs ?

Nous défendons les valeurs de l’huma-
nisme : liberté, solidarité, fraternité, com-
passion, tolérance, respect de l’autre. Se-
lon notre constitution, nous avons pour 
but le développement moral de nos 
membres et la pratique des principes 
humanitaires. Nos moyens d’action sont 
l’usage du symbolisme emprunté à l’art 
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de l’architecture et pratiqué dans nos ri-
tuels. Ce sont aussi l’instruction mutuelle 
sur les intérêts supérieurs de l’humanité, 
l’éducation par l’amitié et l’émulation au 
devoir social par le bon exemple per-
sonnel et par l’entraide humanitaire.

Il faudrait bien sûr expliquer chaque 
terme et le préciser. La liberté englobe 
la liberté de conscience, de croyance et 
de pensée. Cette liberté débouche donc 
sur la tolérance et le respect de l’autre 
avec ses propres convictions. Cela signi-
fie aussi la pratique de l’écoute.

Qu’est-ce qui vous différencie de l’asso-
ciation de la Libre Pensée ?

Il m’est difficile de répondre à cette 
question, car je ne connais pas très bien 
votre association. Les renseignements 
que j’ai pu lire sur votre site Internet me 
permettent cependant de dire ceci : la 
laïcité, par exemple. Il y a certainement 
beaucoup de Maçons qui partagent 
vos idées à propos de la laïcité, mais 
nous n’en faisons pas un combat. C’est 
différent en France où le Grand Orient 
de France s’engage clairement dans 
ce sens. La Maçonnerie dite régulière, 
c’est-à-dire celle qui est reconnue par 

Dans nos contacts avec le public, il m’est arrivé plusieurs fois qu’on me demande si j’étais 
franc-Maçons et quelle est la différence avec la libre pensée. N’étant pas franc-maçons, je ne 
pouvais pas répondre. J’ai donc posé la question à la Chancellerie de la Grande Loge Suisse 
Alpina (GLSA). Et c’est Silvio Amstad-Wang qui a eu l’amabilité de me répondre.

C’

les Grandes Loges fondatrices en Angle-
terre, en Écosse et en Irlande, interdit à 
ses membres de débattre des questions 
politiques ou religieuses en Loge. Nous 
pouvons certes parler de la laïcité, mais 
nous ne prendrions pas position face à 
un problème de ce domaine. 

D’un autre côté, nous affirmons la liberté 
de conscience, de croyance et de pen-
sée, mais nous travaillons à la Gloire du 
Grand Architecte de l’Univers. Autre-
ment dit, nous partons du principe que 
nos membres acceptent l’existence d’un 
être suprême. Comment ils envisagent 
cette force suprême n’a pas d’impor-
tance. Nous avons dans nos rangs éga-
lement des Bouddhistes et les Boudd-
histes ne connaissent pas de créateur.

Mais vous sentez déjà ici que nous avons 
quelques différences par rapport à votre 
idéal. 

La Grande Loge Suisse Alpina reconnaît 
l’existence de la Maçonnerie féminine 
et nous entretenons des contacts infor-
mels au niveau des directions de nos 
deux Grandes Loges, mais nous n’avons 
pas le droit d’inviter nos Sœurs à des 
Tenues rituelles. Cette interdiction ne 
touche pas les conférences ou encore la 
participation active au sein du Groupe 
de Recherches Alpina. Là encore, vous Le compas et l’équerre superposés, symbole majeur de la franc-maçonnerie.

Silvio Amstad-Wang, grand secrétaire de la GLSA
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constatez une différence entre la Libre 
Pensée et la Franc-Maçonnerie.

En ce qui concerne les rituels, nous 
avons très certainement aussi des diffé-
rences, même si nos rituels ne sont pas 
rattachés à une religion ou à une divini-
té spécifique. Chacun met ce qu’il veut 
dans la notion de « Grand Architecte de 
l’Univers ».

Mais ce qui probablement plus im-
portant, c’est que les rituels en Franc- 
Maçonnerie n’accompagnent pas des 
événements particuliers comme les 
mariages ou les décès. Ils mettent en 
mouvement des symboles transmis par 
les Maçons opérationnels, des symboles 
universels comme le soleil, la lune ou 
encore la voûte étoilée et ils sont censés 
nous relier à l’univers selon la sensibilité 
de chacun. C’est donc à la fois un travail 
sur soi-même, une introspection, mais 
c’est aussi un travail que nous faisons en 
commun en vivant cette amitié que nous 
appelons fraternité. 

Avez-vous entrepris des actions poli-
tiques en Suisse ?

Ce fut le cas au début de la Franc- 
Maçonnerie en Suisse quand il fallut 

Des symboles maçonniques utilisés lors de l’initiation

Logo de la Grande Loge Suisse Alpina

Logo de la Bibliotheca Masonica August Belz
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créer l’État confédéral et quand il fallut 
se battre pour une éducation pour tout 
le monde ou encore pour l’assurance 
maladie. L’action des Francs-Maçons se 
confond alors souvent avec l’action du 
parti radical et ceci jusqu’au début du 
20e siècle. 

Jonas Furrer, le premier président de la 
Confédération fut un Franc-Maçon en-
gagé. Dans ma propre Loge à Lausanne, 
nous avons eu l’honneur d’avoir deux 
Conseillers fédéraux : Louis Ruchonnet 
et Marc-Emile Ruchet. Aujourd’hui, nous 
défendons la liberté telle que je l’ai expli-
quée et la tolérance. Il n’y a pas d’action 
politique menée par une Grande Loge 
ou par une Loge. Les Francs-Maçons 
s’engagent, s’ils le veulent, individuelle-
ment et selon leurs convictions dans le 
monde politique.

Faites-vous de la bienfaisance active ?

Oui, mais nous n’en parlons que très peu. 
Je peux citer deux exemples : les cui-
sines scolaires à Genève et le Brocken-
haus à Zurich. Au Tessin, nous pouvons 
mentionner la Fondazione la Fonte à 
Neggio. Il y a encore beaucoup d’autres 
actions ponctuelles faites par les Loges 
ou par la Grande Loge.

Comment s’appelle votre publication et 
à quel public s’adresse-t-elle ?

Nous publions six fois par an un maga-
zine qui s’appelle Alpina. Cette revue est 
publique et des non-membres peuvent 
s’y abonner. Certains articles sont acces-
sibles sur notre site Internet : www.frei-
maurerei.ch 

Y a-t-il une bibliothèque maçonnique 
ouverte au public ?

En fait oui, mais elle est un peu loin pour 
les Romands... Elle est intégrée à la bi-
bliothèque cantonale de St-Gall : c’est 
la « Bibliotheca Masonica August Belz » 
(https://www.bmab.ch//).

Voilà qui permettra de faire une diffé-
rence entre la LP et les loges d’Alpina. 
Pour ce qui est du Grand Orient de 
Suisse (GOS) il faudra encore leur poser 
la question.
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